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!M 148 3Iêm,furJci dent. Guerre

'pece jufques à la Chute , pour fa-

'758. vorifer leur retraite.

M. de Montcalni fut aflez irré-

folu tout ce matin. 11 ne favoit pas

s'il recevroit les ennemis ou s'il fe

recireroit à St. Frédéric. 11 eft cer-

tain que fi on eût été forcé à pren-

dre ce dernier parti , toute fon ar-

mée auroit été tuée ou prife,n'ayant

point de retraite , ne pouvant être

contenue dans le fort, ni être en

fureté fous fa protcdion , parce

qu'il écoit commandé de par-tout,

& environné d'eau. Ce général

avoit même , vers les 8 heures

,

choifi deux officiers de Béarn, la

Parguiere & Tourville , l'un pour

aller occuper le fort St. Frédéric,

l'autre pour lui faire cuire du pain.

Sur le point de les faire partir, il

fe confuUa avec les officiers. Il

demanda à M. Pouchot s'il pen-

foit que les ennemis l'attaquaflent

dans la journée. Il lui répondit :


